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Les années se suivent et pourtant chacune porte sa propre marque. La récolte 2025 se profile, avec un volume attendu 
en légère reprise. Le BIK reste très présent sur l’ensemble de ses missions, avec la défense de l’origine France, la promotion 
collective du kiwi français et la recherche-expérimentation. Ce fort engagement collectif se concrétise par l’adhésion volontaire 
des adhérents au BIK.

Une récolte 2025 européenne en progression
La récolte 2025 française renoue avec une légère progression des volumes par rapport à la précédente (+10%), et ce malgré 
les conditions hivernales 2024/2025 difficiles qui ont entraîné des dépérissements et des débourrements hétérogènes. Les 
calibres 2025 seront hétérogènes, en réponse aux températures caniculaires de cet été, très variables selon les microclimats. 
Si les récoltes de kiwi jaune ont été plus précoces cette année, débutant mi-septembre, celles de kiwi Hayward devraient être 
décalées autant que les conditions climatiques le permettront et les producteurs envisagent généralement des récoltes à 
compter de la première semaine de novembre.

La 44e conférence de l’International Kiwifruit Organisation (IKO) s’est tenue du 23 au 25 septembre à Vigo, en Espagne. Chaque 
délégation a présenté les informations relatives à la culture du kiwi, la prochaine récolte et la situation sanitaire de son pays. Le 
BIK a ajouté à sa présentation les travaux de recherche-expérimentation engagés en France. Les échanges entre les pays ont 
permis d’acter une production européenne 2025 en progression (+11%), et ce pour toutes variétés, ce qui est le bienvenu après 
une récolte 2024 déficitaire en Hayward. La délégation argentine, présente pour la seconde fois, a affirmé son souhait d’adhérer 
à l’IKO et la Turquie a participé pour la première fois en visioconférence. Les conditions sanitaires sont différentes selon les 
pays, certains problèmes s’avérant essentiellement européens puisque les pays tiers -largement exportateurs-, bénéficient 
de davantage de solutions homologuées. Le changement climatique affecte cependant l’ensemble des pays présents, avec 
des conséquences variables selon les latitudes. L’esprit de collaboration de l’IKO a une nouvelle fois été démontré, tant par 
l’échange des éléments que par la volonté commune d’œuvrer pour accroître la consommation de kiwi, dont les marges de 
progression de consommation mondiale sont énormes. Le prochain IKO sera accueilli par le Portugal.

Un nécessaire contrôle strict des origines : un outil majeur
La Base de Données Origine France mise en place par le BIK confirme, année après année, son intérêt et sa fiabilité, 
principalement par la caractérisation claire que la méthode d’analyse permet d’établir quant au pays d’origine du kiwi : les 
limites de l’origine France sont consolidées, et l’usage des données est jugé fiable pour les échantillons français (bien classés à 
99 %) et étrangers (bien classés à 72 %). Certains collègues européens nous ont fait part de leurs inquiétudes sur les fraudes à 
l’origine lors d’achats bord verger. Dans ce cadre, la décision de l’Assemblée Générale du BIK prise en juin dernier de déclencher 
des contrôles sur les kiwis issus de la récolte 2025 est essentielle. Les résultats de ces analyses seront en tant que de besoin 
transmis aux services d’inspection de la DGCCRF pour contrôle ultérieur, et engagement de poursuites.

Une allégation nutritionnelle pour le kiwi
C’est une avancée majeure pour la filière : le 30 juillet dernier, l’Union européenne a autorisé une allégation santé pour le kiwi 
Hayward. Désormais, il pourra être indiqué officiellement que « la consommation de kiwis contribue à une fonction intestinale 
normale ». Une reconnaissance scientifique et réglementaire rare, qui ouvre de nouvelles perspectives pour la valorisation 
de notre fruit. Tous les producteurs de kiwi pourront désormais communiquer sur cette allégation santé, dans un contexte 
européen d’une consommation insuffisante en fruits et légumes frais et de forte demande pour le kiwi.

Un programme de communication triennal qui débute
En 2024, le BIK a obtenu un financement européen pour déployer un vaste programme de communication sur le marché 
français sur une période de 3 ans, jusqu’en avril 2028. 
Le programme s’articule sur une communication 360° avec un volet relations presse et partenariats avec des médias et 
créateurs de contenus, des campagnes digitales et publicitaires, des actions de promotions en points de vente et en restaurants, 
des événements gourmands à ne pas manquer. 
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Pour la campagne 2025/2026, c’est le chef Christophe Adam, créateur de l’Éclair de Génie et des restaurants Dépôt Légal, 
qui mettra son image, son talent et sa créativité au service du kiwi français. Figure incontournable française, il proposera des 
recettes exclusives, démontrant ainsi la polyvalence du kiwi dans des créations aussi bien sucrées que salées.

Une recherche-expérimentation en kiwi toujours plus nécessaire
Face aux conditions climatiques changeantes, à l’arrivée de nouveaux ravageurs, à la suppression des solutions phytosanitaires, 
les kiwiculteurs ont d’autant plus besoin de solutions techniques et agronomiques pour maintenir des itinéraires techniques 
viables. C’est pour cela que le BIK mène la recherche-expérimentation en kiwi et a recruté deux ingénieurs recherche-
expérimentation en mars 2025. Les sujets actuels sont :
•	 Les dépérissements des vergers de kiwi, qui continuent de s’étendre selon les conditions climatiques. La thèse réalisée au 

BIK afin de définir précisément les causes de ce fléau et de rechercher des solutions agronomiques de remédiation aux 
dépérissements a été soutenue avec succès. Les travaux ont également permis de prouver qu’il est possible de surveiller 
l’évolution des dépérissements via la surveillance satellite, ce qui a fait l’objet d’une publication scientifique. Les travaux de 
remédiation seront prolongés de 3 ans, afin d’observer dans le temps l’évolution des sols.

•	 La lutte contre Halyomorpha halys, la punaise diabolique, qui a été accentuée par la mise en place du projet PACTE. Ce 
projet de recherche d’envergure nationale (14 partenaires, budget de 7,6 M€, enveloppe PARSADA, 2025–2029) ambitionne 
de mieux comprendre la punaise Halyomorpha halys et de développer des méthodes de lutte agroécologiques. 

•	 Le projet de recherche PALFRUITSD’OCC, qui explore le comportement du kiwi (variété Hayward) et de la vigne sous 
ombrières photovoltaïques dynamiques. L’expérimentation, lancée dans un verger commercial à Castelsarrasin, vise à 
évaluer les effets agronomiques et technico-économiques de ces nouvelles infrastructures, pour obtenir des références 
scientifiques inédites à ce jour en kiwi.

•	 La base de données « Origine France », en vue de caractériser l’origine France des kiwis par des analyses, mentionnée 
précédemment.

Un engagement pour le kiwi français
Le kiwi est un produit dynamique, pour lequel la consommation est en hausse et la production française ne répond pas à la 
demande. Il intéresse de nouveaux producteurs, et dans ce contexte le BIK intervient pour présenter la culture et permettre 
aux producteurs d’avoir tous les éléments pour bien considérer un tel projet. C’est dans ce cadre général que la promotion 
collective (nécessaire pour mieux faire connaître le kiwi français), la défense et la protection de l’origine France (pour préserver 
le travail des producteurs et sécuriser le consommateur), la recherche-expérimentation (pour permettre aux producteurs de 
faire face aux nouvelles préoccupations agronomiques) sont absolument nécessaires. Ces travaux cadres sont tous engagés 
sur l’adhésion volontaire des membres du BIK, aux profils diversifiés, qui font le choix au quotidien de l’engagement collectif.
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Le kiwi français, c’est : 

Depuis plus de 40 ans, le BIK rassemble les producteurs, coopératives et expéditeurs de kiwi français. Structure interprofessionnelle, il promeut et valorise le 
kiwi français, crée et compile les données de la filière kiwi, défend le kiwi français et mène les actions de recherche-expérimentation, en relation permanente 

avec les autres pays producteurs.


